
PHILIPPE A. DE GASPÉ.

Après avoir fermé les yeux à mon vénérable fants et arrière-petits-enfants porteront le deuil
ami, j'écrivis, à travers mes larmes, les lignes du vieux chêne que le souffle de Dieu aura ren-
que je transcris ici: versé. Et si je trouve grâce au tribunal de mon

" Il -est mort le noble vieillard, le conteur souverain juge, sl ilm'estdonnéderejoindrel wùge
aimable« le témoin et le peintre des anciennes de vertu qui a embelli le peu de jours heureux
mours canadiennes, le chantre émouvant de nos que j'ai passés dans cette vallée de tant de dou.
malheurs I leurs, nous prierons ensemble pour la nombreuse

" Tout ce qu'il y a de Canadiens, jaloux de postéritý que nous avons laissée sur la terre." . -
nos gloires nationales, joindrontleurs regrets aux Il est allé rejoindre, dans la terre des vivants,
nôtres, pleureront comme nous cette étoile bril- cette compagne chérie, et goûterenfin ce repos
lante qui vient de s'éteindre dans notre ciel, et qui fut absent de sa vie. Sa dernière heure, ac-
viendront apporter leur tribut d'hommage et de compagnée de prières et de bénédictions, réjouie
respect à cette noble mémoire. par toutes les grâces et les secours de la religion,

" Après une longue vie remplie de vicissitu- a été douce comme l'espérance, suave comme la
des, vouée longtemps au silence, M. de Gaspé charité. Juste et épuré par les larmes, il S'est
est devenu en peu d'années le plus populaire de vraiment endormi dans l Seigneur:. nous qui
nos écrivains: son nom est aussi connu sur les avons été témoin de ses derniers instante, après
bords du Saint-Laurent que celui du vieil Ossian lavoir suivi chaque jour de sa maladie, nous
dans les montagnes d'Ecosse ; et sa mort sera pouvons en donner l'assrance à ses amis et à sa
pleurée par nos compatriotes, comme celle du famille qui le pleurent.
barde écossais par les fils de Fingal. Cette heureuse mort est un g

"Ce rapproebnettrt avec le poète calédonien qu'il fait bon mettre souslesyeuxdelagénération
rappelle involontairemuant un passage des Mé- présente.
moires de M. de Gaspé, où celui-ci parle en "La douceur de M. de Gaspé, sa patience au
ten.nes trop saisissantsde sa mort.pour que cette milieu d'atroces douleurs, furentinaltérables jus-
-r';on ne trouve pas place ici. Après avoir ra- qu'à la fin. Cette exquise amabilité qu'on ad-

conté une de ces soirées brillantes que donnait le mirait chez lui, paraissait plus exquise encore
.ouverneur craig, à Spencer Wood, M. de Gaspé que d'habitude. Il était attendri jusqu'aux lar-
ait ce retour sur lui-même : mes des soins maternels que lui prodiguaient ses

" Soixante-ans se sont écoulés deþuis ce jour. enfants. Voyant autour de son lit ses trois filles,
Mes pas, qui se traînent aujourd'hui pesamment, Madame Stuart, Madame Fraser et Madame fln-
laissaient aloi 9 à peine la trace de leur passage. don, qu'il appelait, en souriant, "ses trois Grà-
Toute la jeunesse qui animait cette fête. des an- ces," leur tendresse lui mettaitsur les lèvres les
ciens temps dort aujourd'hui dane le silence du plus gracieuses paroles.
sépulcre : celle même qui a partagé mes joies et S'adressant à Madame Alleyn, son autre
mes douleurs, celle qui, ce jour nième, accepta fille, qui se penchait vers lui pour l'assister, un
pour la première fois une main qui deux ans plus souvenir classique lui venant en mémoire, il se
tard, devait la conduire à l'autel de l'hymnmée, mit à réciter ces vers d'Horace:
celle-là aussi a suividepuis longtemps le torrrent Ehen tfugaces, Posthume, Posthume,
inexorable-de la.mort. qui entraîne tout sur son Labuntur anni: bec piètas moram
passage. .

"Ces souvenirs rappellent à ma mémoire ce ÀAdferetindomitaeque morti.
beau passage d'Ossian: "Mais, tiens, nia fille, continua-til, j'oubliais

" But why art thou sad', son of Fingal ? why que tu ne sais pas le latin. Voici ce que signifie
grovs the cloud of thy soul ? the sons of future cela. Hélas! mon ami, les années rapides s'en-
years shall pass away : another iace.shall arise. fuient, et tapiété filiale ne saurait retarder -lin-
The people are like the waves-of the ocean; like domptable mort.
the leaves ofwvoody Morven : they pass away in IlLe mpment supréme du bon vieillard a été
therustlingblastl andother leaveslift their green une scène vraiment biblique. Entouré de ses
heads on higli. enfant et de ses petits-enfants, qui remplissaient

" En effet pourquoi ces nuages sombres attris- la chambre' mortuaire, et qu'il voyait ageriouil-
tent-ils mon âme ? les enfants de;la génération lés autour de ca couche funèbre, son agonie res-
future passeront bien vite, ét une nouvellesurgira. semblait à celle des patriarches des anciens
Les hommes sont conne les.vagues de Pocéan, teînpa, Isaac, Jacob, Tobie, expirants, calmes,
comme les feuilles inno'mbrables des bosquets de pleins de jours et d'espérance, aumilieu de leur
mon domaine ; les tempêtes des vents d'automne nombreuse postérité.. Sa figure enflammée par
dépouillent mes bocagès, mais.d'autres feuilles la fi émotion et la ferveur,
aussi vertes couronuneront.leair sommets. Pour- semblait entourée d'une auréole. Ses yeux, ou
quoi i'attrister ? quatré-vingts enfants, 1 petits- toute ta vie et son âme s'étaient concentrée,

brillaient d'una éclat qu'on ne hii avait jamlais vu;
L A sa mort, M. dc Gaspé comptait cent quinzo en- et son inteligence était aussi lucide, sa parole

fants et paits-enfantf. aussi claire que dans sas plus beaux jours.


